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Editorial

Une société de commémorations

EDITORIAL

Du bicentenaire de la Révolution française au 50e

anniversaire de l'armistice de 1945, sans oublier les

célébrations contestées du 700e anniversaire de la

Confédération, nous vivons une époque de

commémorations sans précédent.

Souvenez-vous du bicentenaire de la mort de Mozart

ou le tricentenaire de la naissance de Voltaire, les

cent ans du cinéma et de Michel Simon et vous n'avez

qu'un aperçu très limité des nombreuses célébrations

passées et à venir.

Ce sera bientôt le tour de Piaget, Toepffer et Niet-

sche sans compter le 150e anniversaire de la Constitution

de 1848. Seul ce bon Gutenberg, dont on ne

connaît pas l'année exacte de sa naissance, ne sera

pas célébré comme il le mériterait...

S'il est important de se souvenir et de conserver la

mémoire d'hommes illustres et de hauts faits du

passé, je crois cependant que cette nouvelle «société

de commémorations» à laquelle nous appartenons

suggère quelques questions.

Serions-nous peu fiers de l'actualité?

Avons-nous quelques grands desseins?

Comment voyons-nous l'avenir de notre jeunesse?

On ne peut pas, à la fois, regarder en arrière et en

avant

Ne nous laissons pas gagner par la nostalgie des

temps meilleurs que nous pensons avoir connus.

Les souvenirs ne sont pas toujours objectifs.

Ce sont les difficultés qui stimulent l'imagination et

engendrent la créativité.

Heureusement, le Président...

dans son Editorial, que je viens de lire, indique des

voies possibles. M. Zwygart évoque les importantes

réformes entreprises et en cours de réalisation dans

le vaste domaine de la formation. Comme beaucoup

d'entre nous, il est convaincu que les écoles privées

ont un rôle à jouer, quelles que soient les initiatives

de l'Etat.

Dans la dernière partie de son article, il démontre

qu'une coopération est envisageable dans l'intérêt
de tous et plus particulièrement des «demandeurs»

de formation.

Si nous assumons nos responsabilités, nous nous

dirigerons vers ce que chacun de nous souhaite: le libre

choix de l'école, quel que soit le revenu des familles

ou des étudiants.

La revue de presse

que nous publions traditionnellement aux dernières

pages de ce journal, témoigne de l'activité de nos

écoles.

Nous sélectionnons, parmi les informations qui nous

parviennent, toutes celles qui nous paraissent

susceptibles de vous intéresser.

La revue de presse est le reflet de la vie de notre
profession: des écoles naissent, se développent,
agissent, vieillissent et meurent parfois...

On peut s'en réjouir ou s'en attrister.

A vous déjuger.

Henri Moser
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